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1. La Russie a subit les changements extraordinaires depuis les 15 derniers ans ; il existe 
très peu de pays qui auraient pu survivre ce que la Russie ont du faire et pour cette miracle 
géopolitique on devrait être contente : la menace posée par un effondrement cataclysmique 
de la Russie est effrayante. Mais pour vraiment comprendre la Russie il faut d’abord se 
poser la question qu’est que la Russie ? La Russie est un pays continent, le plus grand pays 
du monde. Elle a plus de 260 millions d’habitants et elle s’étale au-delà de une dizaine de 
fuseaux horaires. Parmi cette population il y a plusieurs états nations, des républiques 
autonomes et des régions effectivement dominées par le pouvoir central.  
 
2. L’URSS, le résultat de la révolution russe en 1917 et la fusion de l’empire russe a 
dominé la scène politique de l’Europe de l’est et de l’Asie jusqu’à 1989 ou on a vu 
l’effondrement de l’URSS et la fondation du CIS (Commonwealth des Etats 
Indépendants). Au même temps l’ancien empire en Europe, les pays de l’ex pacte de 
Warsovie, ont trouvé leur indépendance et ils ont brisé les relations proche avec la Russie 
en faveur de l’Europe. Donc ce qu’on peut appeler la Russie aujourd’hui est ce qui reste 
sous le contrôle de Moscou. On considère les pays à l’ouest de la Russie comme 
l’Ukraine, la Biélorussie et la Moldova comme les états indépendants de la Russie mais les 
Causcaus en sont une partie intégrale. Les pays de l’Asie centrale, comme la Kazakhstan 
et le Tadjikistan ont trouvé leur indépendance malgré une dépendance forte de la Russie. 
 
3. Toutes celles ruptures étatiques et intra étatiques se sont passées pendant les années 
90s, une décennie horriblis pour la Russie. D’une façon géographique les Russes ont vu la 
disparition de leur empire, de leur zone d’influence, de sa zone tampon contre les menaces 
partout et une bonne tranche de ses ressources naturelles. Mais la rupture politique a été la 
plus insupportable. La Russie a perdu sa position comme la deuxième superpuissance du 
monde et cette perte était le plus douloureuse. Pour résumer la géopolitique de la Russie 
j’examinerai les déterminants internes puis les déterminants externes et je vais conclure 
avec une synthèse et des prévisions pour le pays. 
 
4. La Russie consiste de plusieurs nations et groupes ethniques. Pendant l’époque de 
l’URSS il y avait des tentatives pour partager le pouvoir parmi ces groupes mais derrière 
cela il y avait toujours une dominance par les Russes. Les présidents de l’URSS étaient 
presque exclusivement russes aussi bien les membres de la politburo. Depuis 1990 cette 
dominance a augmenté. Maintenant il existe des ethnicités qui sont contents à être dominés 
par la Russie et ceux qui contestent cette situation. La région la plus marquée dans cette 
deuxième catégorie et les Causcaus. Parmi les pays satellites ou la Russie domine il y a 
encore des états qui ne sont plus contents avec la hégémonie russe. Je les examinerai dans 
au dessous. Il y a un décollage entre les Russes qui croient qu’ils ont le droit d’être 
l’ethnicité des élites et les groupes plus subjugués qui le n’y croient plus. Cette rupture est 
déjà marquée et elle augmente. ON peut ajouter la religion a cet argument parce qu’il y a 
une augmentation dans l’importance de la religion dans la géopolitique de la Russie. Le 
soi disant « opiat des masses » était opprimé pendant l’époque de l’URSS mais depuis 
1990 la participation dans la religion est devenu un confort pour la population russe en 
temps de difficulté. L’Eglise orthodoxe russe s’est rétabli comme un facteur significatif 
dans la vie de la population et elle porte une influence considérable. Suite aux événements 
à Beslan il y avait une démonstration de l’importance de l’église. Pour le gouvernement à 
Moscou le retour à l’église traditionnelle est acceptable mais la croissance du culte 
musulmane lui fait peur. L’influence islamique est la plus notable dans les régions de 
conflit. Donc le rapport entre l’islam et les problèmes internes est très facile à cerner parmi 
le gouvernement et la population russe. Le terrorisme interne est montré comme une 
menace religieuse et l’islamophobie est évidente dans les régions plutôt russes. Les 
autorités russes doivent confronter ce défi à l’identité russe sans avoir pu définie une vrai 
identité depuis la chute du mur de Berlin. 
 
5. Traditionnellement l’identité russe était liée intimement à la lutte ; la lutte contre les 
Czars, la lutte contre la souffrance mais surtout la lutte contre les ennemis, réels ou perçus. 
Pendant la deuxième guerre mondiale un russe sur trois fut touché. Ce combat contre toute 
attente a aidé les Soviétiques à construire son identité. Ils ont pu garder les mêmes 
sentiments pendant la guerre froide en montrant l’OTAN comme l’agresseur. Depuis les 
changements il manque une identité russe. En Russie, l’état, l’économie, et la société sont 



dans une période transitoire ayant pour résultat l’instabilité institutionnelle et 
philosophique. Dans le même temps, cette idée de « les Russes contre le monde » a créé 
une paranoïa forte parmi les Russes qui est un facteur énorme dans le développement de 
leur doctrine et de leurs politiques. Je montrai ceci dans les paragraphes suivants. 
 
6. Le système politique de la Russie est bien simplifié dans le 21ème siècle. Il existe une 
seule partie de pouvoir qui est le successeur à la partie communiste. Pendant les années 
90s il y avait des tentatives à la création d’un démocratie mais cela n’était pas possible et 
vraisemblablement cela n’était pas pertinent aux besoins du pays. Yeltsin était le président 
pendant la période la plus difficile pour la Russie, une époque politique turbulente. Après 
l’élection de Putin la situation a apaisé et la domination de la personnalité de Putin lui a 
permis de commencer la revalorisation des organes de l’ancienne partie communiste. Cela 
ne veut pas dire que la Russie est encore un pays communiste mais Putin a mis en place 
des outils de gouvernement qui correspondent à ce qui existait en l’URSS. Le Duma est le 
parlement mais c’est bien dominé par le bureau du président. Depuis 2002 et plus 
particulièrement depuis septembre 2004 et l’attentat à Beslan Putin a augmenté le pouvoir 
centrale de l’état. Il y a eu un accroissement de la censure de la presse et des restrictions de 
la liberté personnelle. Mais paradoxalement cela ne gène pas trop la population russe. 
Pendant les années 90 ils ont vu beaucoup de libertés mais au même temps beaucoup de 
souffrance. Il était facile à correspondre la liberté avec la souffrance. Depuis la fin des 
années 90 il y a une amélioration dans les conditions de vie pour les Russes qui a été 
stimulé par la croissance économique. Au même temps Putin a commencé ses politiques 
plus dures mais la population on pu correspondre les améliorations avec le retour aux 
« valeurs traditionnels. » Putin ne pourra pas être candidat à la prochaine élection 
présidentielle car la constitution actuelle ne le permet pas mais il est possible qu’il change 
la constitution pour qu’il puisse le faire. Cela va dépendre vraiment du « zeitgeist », ou 
l’esprit de l’époque, dans deux ans et l’attitude des Russes vers lui. 
 
7. En ce qui concerne les moyens de puissance dont les Russes disposent, les armées sont 
très importantes et impliquées dans l’état. Les armées russes sont en train de se 
transformer et on pourrait attendre à une force impressionnante. Elles ont vécu l’horreur de 
la première guerre en Tchétchénie, elles ont appris les leçons et elles ont retourné pour la 
deuxième campagne ou le résultat fut tellement différent. L’armée russe moderne devient 
plus professionnelle et se dote des équipement à pointe ou ils ont mis l’accent sur la 
qualité au lieu de la quantité. Ils ont compris les besoins de l’âge de l’information et ils 
sont en train de fabriquer et d’exporter quelques armes très performantes et menaçant aux 
armées occidentales si elles se trouvent dans les arsenaux des adversaires éventuels. La 
Russie se dote du deuxième plus grand arsenal nucléaire du monde et elle continue à le 
valoriser. Ils la considèrent comme une arme qui les garantit une position importante dans 
le monde. Ils croient que malgré les tentations américaines à la défense contre les missiles 
balistiques ils ont suffisamment d’armes pour rendre cette défense inefficace. Les Russes 
ont mis en place des dispositifs assez efficace pour assurer que le matériel nucléaire est 
protegé et n’est pas disponible aux états voyous ou aux organisations terroristes mais les 
scientifiques nucléaires russes restent un problème éventuel parce qu’ils sont mal payés et 
leur position et dévalorisé. Cependant les pays occidentaux, en partenariat avec le 
gouvernement russe, sont en train de reformer ces scientifiques pour les empêcher des 
donner leurs capacités aux employeurs suspects. Les services de renseignement russes ont 
toujours une influence importante et ils continuent à travailler dans les domaines 
militaires, politiques et techniques. Putin est un ancien agent de la KGB et il s’entoure des 
anciens collègues donnant une position très élevée dans la politburo pour ces services.  
 
8. L’économie de la Russie est un facteur important à la compréhension du régime 
actuel. Pendant les années 90 la Russie a subi à une chute considérable de sa puissance 
économique. Yeltsin essayait d’introduire un système démocratique et capitaliste mais le 
pays n’était pas prêt pour les exigences d’un tel système. La corruption et l’inefficacité des 
entreprises et des systèmes étatiques ont créé une crise financière. Entre 1994 et 1996 la 
Russie a du dépensé $5.4Md de dollars sur la guerre en Tchétchénie. Donc l’économie de 
la Russie était dans un mauvais état à la fin du 20ème siècle. Mais depuis 6 ans la Russie a 
profité d’une croissance considérable, jusqu’à 6,8% en 2004. Cette croissance économique 
est grâce à trois facteurs ; la dévaluation du rouble faite à la fin des années 90, 



l’exploitation des ressources naturelles considérables de la Russie et la diversification 
authentique de l’industrie Russe. Pendant la deuxième moitié des années 90 la Russie a 
profité de beaucoup d’investissement étranger. La Russie était dépendant de cet 
investissement et elle devait maintenir attentivement ses relations avec les pays 
occidentaux. Pourtant grâce à cette croissance « l’équilibre de besoin » a changé. La 
Russie n’est plus dépendant de l’ouest et en fait pour des raisons énergétiques l’ouest a 
besoin de la Russie. La Russie profite de ce redressement et lui permet d’être plus costaud 
avec l’ouest qu’auparavant. Depuis 12 mois le gouvernement a augmenté son contrôle des 
entreprise privatisées, quelque chose qui fait peur les investisseurs occidentaux. L’affaire 
de Youkos pourrait signifier un changement radical dans la direction économique du pays. 
On pourrait prévoir un avenir avec un contrôle forte des entreprises par l’état, surtout dans 
le domaine des ressources naturelles. Cela correspondrait au contrôle général fait par Putin 
pour soutenir ses objectifs politiques. En bilan, les forces du régime sont ; la force de 
personnalité de Putin, la maîtrise d’une population docile par un gouvernement de plus en 
plus autoritaire et les organes de l’état revalorisés comme les armées, les services de 
renseignement et l’appareil de l’ancienne partie communiste. Les faiblesses y compris la 
nature paranoïde du régime et le manque d’une politique cohérente interne, le manque 
d’une identité nationale et sa vulnérabilité aux influences externes. 
 
9. Pour comprendre la paranoïa russe il faut regarder le monde du point de vue russe. Les 
relations entre la Russie et l’ouest ne sont jamais faciles et cela est vrai actuellement. Il y 
avait une détente réelle pendant les années 90s mais récemment la Russie s’est rétractée 
vers une position de la méfiance, stimulé par des événements comme la critique des 
actions russes en Tchétchénie, la guerre en Irak, et l’expansion de l’UE et de l’OTAN. Il y 
a 5 ans on aurait pu considérer la Russie comme un partenariat de l’ouest. En 2001, suite 
aux attentats à New York, la Russie est devenu un allié des Etats-Unis dans la guerre 
contre le terrorisme. Mais de plus en plus ce rapport a dégradé. Les Russes se sentent très 
vulnérable à l’influence occidentale, plus particulièrement l’influence de la population 
russe par l’argent occidental. Les Russes ont vu leur influence dans l’ouest diminue et ils 
ont regardé avec beaucoup de méfiance la croissance de l’influence américaine dans l’Asie 
centrale. Donc ils ne considèrent plus l’ouest comme ami. La situation n’a pas encore 
dégradé au niveau d’adversaire mais elle est entre les deux. 
 
10. Leur ancien empire de l’Europe de l’est a effectivement disparu. Même l’Ukraine, un 
des leurs alliés le plus proche a tourné vers l’ouest avec l’élection de Victor Yushchenko. 
Une frontière qui était assez sûre depuis 50 ans est maintenant trop ouverte. La Georgie est 
une irritation constante pour la Russie, particulièrement en ce qui concerne la guerre russe 
contre le terrorisme. L’Asie centrale est une région que la Russie négligeait pendant les 
années 90s. Récemment ils ont essayé d’imposer leur influence sur cette région mais ils 
n’ont guère réussi. Ils ont vu l’influence croissance des Etats-Unis à sa porte. Sous les 
auspices de la guerre contre l’Al Qaida et le Taleban les américains ont investi plus de 
$300M dans cette région. Encore, la méfiance russe de l’argent de l’ouest se lève. La 
croissance économique, politique et militaire de la Chine est encore un problème pour la 
Russie. Elle est devenu l’associé adjoint dans cette relation et pour les Russes cela est 
humiliant. Enfin la situation triste dans le Caucase continue. Bien qu’il semble que la 
situation en Tchétchénie stabilise la région continue à gêner le gouvernement. Les 
problèmes indirects qu’il génère, comme le terrorisme domestique, la critique occidentale 
et le coût contribuent aux défis auxquels le gouvernement doit faire face. 
 
11. Donc pour conclure, malgré son ancienneté la Russie est un assez nouveau pays qui a 
du faire face à des défis importants depuis sa recréation il y a 15 ans. Sa situation actuelle 
et historique a contribué à sa mentalité mais au même temps cette mentalité a guidé ses 
actions qui ont créé la situation ! Pour le moment les Russes se sentent très menaces soit 
par les moyens « hard » comme le terrorisme ou la menace d’une Chine en tant que 
superpuissance, soit par les moyens « soft » comme l’influence américaine ou la perte de 
leur position mondiale. La Russe dispose des ressources remarquables et un potentiel aussi 
important. Mais elle ne dispose pas d’une politique étrangère cohérente et elle veut 
absolument maintenir  les relations bilatérales au lieu de créer des partenariats basés sur la 
confiance mutuelle. Cette méfiance pourrait empêcher la Russie de réaliser son potentiel 
économique et politique sur la scène mondiale pour les années à venir. 


